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Réflexions pédagogiques pou
Effervescence d’informations, émergence d’idées. Bienvenue à la formation « Comment sensibiliser au dévelo

Ç « Le développement durable sous cet angle-

là, je n’y avais pas songé… », « Comment adapter cette ani-

mation avec mes élèves ? », « Exploiter cet outil dans le cadre d’une de

mes animations, pourquoi pas ? »

Place aux acteurs

« Lorsque cette formation a été

conçue, il y a cinq ans, la plupart des participants étaient des acteurs

de l’environnement. Ce n’est plus le cas aujourd’hui. Ce qui prouve

que le développement durable, qu’il questionne ou non, est un thème qui

est maintenant présent dans le langage de beaucoup de secteurs. »

« la pédagogie active permet au participant de poursuivre la réflexion.

En tant que formatrice, j’ai envie qu’il y ait des répercussions au ser-

vice d’un changement de société. Pour ce faire, il faut être en position

d’acteur. »

Un concept aux multiples facettes...

« Chaque participant choisit ce qui

lui correspond le mieux et prend ce qu’il a envie de prendre »,

« Notre pédagogie est axée

sur l’esprit critique et les choix personnel

Ce qui ne veut pas dire qu’on n’induit pas des valeurs. » 

… à exploiter dans toute sa complexité

« L’approche systémique est essentielle, elle peut être appliquée

partout. Elle permet de se rendre compte que chacun est acteur de son

système et que choisir de modifier un paramètre a des conséquences sur

d’autres paramètres. Elle peut être adaptée à tous les publics, même avec

les plus jeunes. Un enfant est capable de voir ou de comprendre que des

liens existent. Le tout est de décomplexifier… Prendre conscience d’un ou

deux liens est déjà une approche de la complexité. »

S’approprier les animations en tant qu’animés



« Dans l’enseignement, le savoir est toujours mis

en valeur Il faut pourtant être conscient que des

enfants et des jeunes ont besoin d’autres portes pour entrer dans l’ap-

prentissage. La pédagogie du cerveau global, ce n’est pas que du ‘ récréa-

tif ’. C’est réellement un mécanisme d’apprentissage qui donne de très

bons résultats. » « J’ai l’impression que

les cadrans de l’imaginaire et du ressenti ne font souvent l’objet que

d’une activité d’amorce. Pourtant, il n’est pas toujours nécessaire d’y

rajouter de l’information, du savoir. Ce type d’activité peut apporter

autant de connaissances que des activités qui s’appuieraient sur le savoir

ou l’action pratique. »

Techniques et personnes ressources

« On tente surtout de montrer que faire appel à

des personnes ressources est une technique pédagogique à part entière.

Un autre objectif est bien sûr de faire connaître différentes structures, dif-

férents projets. »
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ur un développement durable
oppement durable : outils et techniques d’animations ». Immersion dans de multiples recoins pédagogiques.

Concrètement… Focus animation 
« Mes choix d’aménagement »

« Vous entrez dans un appartement, où il n’y a rien sauf des
conduites de gaz, d’électricité (mais pas d’ampoules) et d’eau
froide. Placez les biens qui figurent sur cette liste par ordre prio-
ritaire. » Une feuille à la main, sur laquelle figurent 30 biens maté-
riels allant du lit au téléphone en passant par l’armoire, la poubelle
ou encore la moto, les participants s’exécutent individuellement.
Après une bonne dizaine de minutes, l’énoncé de la prochaine
étape retentit: « Vous entrez dans le même appartement, mais à
cinq. Arrangez-vous, ensemble, pour fixer cinq biens prioritaires.»
Les groupes une fois formés, les discussions s’amorcent sur les
priorités de chacun et la méthode à adopter pour répondre à la
consigne… 

L’objectif de cette animation, proposée dans le cadre de la for-
mation « Comment sensibiliser au développement durable : outils
et techniques d’animations », n’est autre que d’identifier ses choix
et ses valeurs personnelles et de les confronter à ceux des aut-
res pour faire le constat de différences. Une mise en commun
permet ensuite d’établir des ponts avec le développement dura-
ble et de faire prendre conscience au groupe qu’il existe une mul-
titude de définitions et d’approches liées à ce concept. L’occasion
aussi de rappeler que sa mise en place nécessite un recours à la
négociation. Un bel exemple d’approche systémique (compren-
dre la réalité dans sa complexité), agrémentée d’« autosocio-
constructivisme » (la construction d’un savoir bien que person-
nelle s’effectue dans un cadre social).

Visite au cœur des réalités d’une entreprise d’économie sociale


